
MEDEF EN FOLIE 
(HUMOUR TRÈS DÉCALÉ) 
Le Medef organise à Bruges un 

« forum de l’industrie » le 29 
mars intitulé « ensemble décou-
vrons des talents » en partenariat 
avec Pôle Emploi et une liste 
d’entreprises disposées à recruter. 

Dans le même temps, ce même 
patronat se prépare à liquider 
plus de 3000 emplois et talents à 
FAI et autour.  

L’intersyndicale s’est réunie ce 
mercredi : les syndicats ont discu-
té, 3 dont la CGT ont décidé de 
lancer une procédure au tribunal 
contre Ford Europe contre les 
irrégularités des réunions du CE 
des 27/02 et 15/03 ; les 5 syndicats 
d’accord pour organiser la jour-
née débat-concert de soutien du 
21 avril à Blanquefort ; enfin 
malheureusement la CGT reste 
seule pour préparer une action 
visible très prochainement.  

Pourquoi ne serait-il plus 
question d’organiser la mobilisa-
tion avec les salarié.e.s. Pourtant 
elle est là notre force pour nous 
faire entendre et notre chance 
pour faire bouger les choses.  

Malgré les conditions difficiles, 
car le pire serait de ne rien faire, 
nous appelons à une action vi-
sible pour la semaine prochaine. 
Nous détaillerons d’ici là. 

Nous remercions les dessinatrices 
et dessinateurs : Emma, Plantu, 
Brouck et Bar qui apportent leur 
soutien dans ce numéro 6. 

EMPLOI À SAUVER ! 
La meilleure façon d’avoir un emploi 

c’est de garder celui que nous avons. Il 
est parfois surprenant de voir le peu de 
collègues qui s’investissent dans la mo-
bilisation. Si c’est pas nous qui nous en 
mêlons, qui va le faire ? Ford ? Per-
sonne n’y croit ! L’État ? Pas si nous ne 
poussons pas très forts. Alors évidem-
ment qu’on doit agir pour nous ! 

LES BOSCH  
EN LUTTE AUSSI 

Les salarié.e.s de 
Bosch à Rodez ont blo-
qué leur usine, avec bar-
rage filtrant, pendant 
une semaine du 19 au 25 
mars. Ils luttent contre 
la menace de 300 sup-
pressions d’emplois. 

Un médiateur du gou-
vernement est intervenu 
pour sortir du conflit. Ré-
sultat Bosch suspend son 
projet de supprimer les 
300 emplois et promets 
une recherche d’activité.  

Les salarié.e.s restent 
logiquement méfiant.e.s 
et vont essayer de main-
tenir la pression pour dé-
fendre les emplois. 

TOUS ENSEMBLE 
ET POURQUOI ? 

Si Ford peut se com-
porter avec autant de mé-
pris et de tranquillité c’est 
parce que depuis long-
temps le patronat fait ce 
qu’il veut, il a les appuis, 
les aides; les lois qu’il 
veut. Partout Coca-Cola, 
Bosch, Castorama, Carre-
four, Pimkie licencient 
alors qu’ils font tous des 
gros profits. Et qui les en 
empêchent ? 

Avec le « tous en-
semble », avec des millions 
de salarié.e.s en lutte et 
dans la rue, on pourrait  
sûrement stopper les licen-
ciements et les fermetures 
d’usines. 

BOULOT MOLO 
Depuis un mois, les volumes 

de production sont fixés par les 
salariés. Les cadences sont plus 
calmes, les articulations et 
muscles trinquent moins, les 
temps de pauses et de discus-
sions sont plus importants. Si 
les chefs pouvaient rester dans 
leurs bureaux, ce serait super. 

GM&S EN GALÈRE 
Cela fait 2 fois qu’une délégation des 

salariés de GM&S viennent soutenir les 
Ford en lutte.  

Pour rappel, ils viennent de subir un 
plan de 150 licenciements. Un repre-
neur a officiellement « sauvé » 120 em-
plois. Résultat, il n’y a aucune activité 
6 mois après et un très gros risque de 
fermeture. Et parmi les collègues licen-
cié.e.s il y a 6 mois, seuls 4 ont retrouvé 
un emploi ! 

A faire réfléchir sur la bataille à me-
ner pour la sauvegarde de nos emplois 
maintenant et pas une fois trop tard. 

Et merci aux camarades « GM&S » 
de nous soutenir. A bientôt. 



UNE PRIME  
À LA SANTÉ ! 

Voilà que certains 
nous parlent de prime au 
volume. Pourquoi pas au 
poids, au mètre ou à la 
minute travaillé.e ? 

La meilleure des 
primes c’est un vrai sa-
laire décent, qui nous 
permette de vivre sans 
serrer la vis. Donc oui à 
de vraies augmentations 
qui répondent à nos be-
soins et pas des bouts de 
prime à mendier. 

NAO SAISON 2018 
C’est parti pour les NAO dès la se-

maine prochaine avec 2 réunions les 3 
et 9 avril. Dans la situation actuelle, il 
est difficile de se concentrer sur des 
« négociations » qui n’ont quasiment 
jamais rien donné. Ceci dit, nous avons 
intérêt à nous en mêler et à exiger de 
réelles augmentations de salaires. 

La CGT défend les 150 euros mini-
mum pour toutes et tous. Elle défend 
que la discussion en réunion ne sert à 
rien si nous ne sommes pas capables de 
nous mobiliser.  

Nous verrons avec l’intersyndicale 
mais d’ores et déjà nous proposerons 
des actions pour obtenir ce que Ford 
nous doit. 

(DÉ)PRESSION 
La direction ayant échoué à 

nous remettre au travail, elle le 
tente par ses nombreux intermé-
diaires. Ainsi les cadres, qui ne 
savent plus comment faire, ont 
convoqué les TL qui ne sont 
même pas des « chefs » pour 
mettre la pression à leur place. 

Bon décidément ça ne marche 
pas non plus, les TL ayant refu-
sé à juste titre de faire ce sale 
boulot. 

Résultat, la production conti-
nue de tourner au ralenti. Et ça 
se passe plutôt bien comme ça. 

COMITÉ DE 
LUTTE 

Nous ouvrons nos réu-
nions hebdomadaires de la 
CGT à toutes et tous les 
collègues qui souhaitent 
participer à l’organisation 
de la mobilisation, à la 
préparation des actions. 

C’est important que 
nous puissions nous re-
trouver largement, à 
échanger et à réfléchir sur 
comment faire pour chan-
ger la donne.  

Rendez-vous mardi 3 
avril à 14h salle Douat. 

COLLECTES 
La bataille risque durer un 

peu. En tout cas, tant qu’il le 
faudra parce que nos emplois et 
nos vies le valent bien.  

Nous allons avoir besoin d’un 
peu de sous pour notre matériel 
de propagande, pour nos actions, 
pour payer les transports des ar-
tistes qui viennent au concert et 
pour d’autres choses encore… 

Nous organisons une collecte à 
l’usine la semaine prochaine, 
mercredi 4 avril. Soutenez c’est 
pour vous, pour nous ! 

LUTTO-THÉRAPIE 
La direction a mis en place une 

aide psychologique pour les col-
lègues en difficulté. Visiblement 
les rendez-vous sont nombreux. 
Et si ça peut aider tant mieux, 
car il est important de parler de 
nos souffrances. 

Mais il est souhaitable aussi de 
parler avec ses collègues, ses co-
pains copines de boulot. Et puis 
sachez que les grèves, les manif, 
la solidarité, c’est une très bonne 
thérapie pour de ne pas déprimer. 

21 AVRIL : SOIRÉE  
DÉBAT-CONCERT  
Avec le soutien et la partici-

pation de la mairie de Blan-
quefort, nous organisons une 
journée de soutien aux salariés 
en lutte.  

Ça s’organise peu à peu. 
Pour la rencontre débat, avec 
les sociologues Pinçon-Charlot 
et le directeur du « Monde Di-
plo » Serge Halimi. Pour les 
concerts nous donnerons très 
prochainement le nom des 
groupes, chanteurs, poètes, hu-
moristes qui viendront dès fi-
nalisation. 

Il y aura une expo des des-
sins qui nous ont été offerts 
pour les BN. Sans doute une 
expo photo de portraits de sa-
larié.e.s en lutte. 

Nous avons beaucoup de 
propositions de coup de mains, 
de solidarité auprès des ar-
tistes, des gens que nous solli-
citons. D’ores et déjà, réservez 
votre journée et faites de la pub 
pour cet évènement ! 

ILLUSION DANGEREUSE 
Avec cette histoire de repreneur, 

Ford nous a mis un os à ronger et ça 
ronge pas mal chez certains. Pourtant 
tout le monde sait plus ou moins cons-
ciemment que ce n’est pas crédible un 
seul instant, que le problème de Ford ce 
n’est pas sauver le site mais partir tran-
quillement en faisant sous-traiter la fer-
meture de l’usine. Sinon Ford apporte-
rait l’activité nécessaire. Alors ne nous 
faisons pas piéger : exigeons que Ford 
assure l’avenir du site, c’est son obliga-
tion envers la collectivité, c’est la seule 
solution viable pour nous tous. 

WIKIPEDIA 
= LE BON COIN 

Cynique et pas sé-
rieux, dans l’ency-
clopédie en ligne 
Wikipédia, au mot 
« Ford » on peut lire 
« France : A vendre 
Bordeaux Blanque-
fort ». Cool ! 


